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Ora et le z'autro yâdzo

Dein lo vîlyo tein, falyâi ècâore lo
blyâ à brè. Noûtrè z'anchan ne pouâ-
vant pas fére clliâo travau tot solet.
Lâi avâi dâi Savoyâ que vegnant passa

l'hivè tai no po ècâore la mèsson.
Quand l'avant finì vè ion, l'allâvant
vè le vesin, et quand battâvant à

trâi âo bin à quatro, seimblyâve que
tot vegnâi bas pè le grandze.

On desâi à clliâo Savoyâ : le z'éco-
geux. Lo maitre dèvessâi le lodzi et
lâo balyî à medzî. Po lo lodzemein,
n'étant pas tant dèfecilo, ma po la

trâblya falyâi pas menadzî la
marchand î.

On dzo, doû de sti écogeux travalyî-
vant po lo syndico. De vè lo tard,
quand Tant soupâ, la dama a betâ su

la trâblya la sopa, dâi truffye boulâte,
on quartâi de fruit et 'na livra de bû-
ro. Quand Tant z'u medzî la sopa, le

doû gaillâ se sant betâ aprì la livra de

bûro et Tant eintamâie ai doû bet. La

dama lâo z'o m'a de : "Et ne vo faut
pas eintamâ ollia livra de bûro ai doû
bet, cein n'a pas bouna façon". Et
ion dâi Savoyâ lâi a repondu "Oh
ne vo faut pas avâi pouâire, ma poûra
tanta, no farein tant que le doû bet
s'appondrant

**»
Maintenant et autrefois.

Dans l'ancien temps, il fallait battre
le blé à bras. Nos ancêtres ne
pouvaient pas faire tout ce travail seuls.
Il y avait des Savoyards qui venaient
passer l'hiver chez nous pour battre
la moisson. Quand ils avaient fini
chez l'un, ils allaient chez le voisin
et quand ils battaient à trois ou bien
à quatre, il semblait que tout venait
en bas dans la grange.
On les appelait "le z'écogeux" (les
batteurs de blé). Le patron devait les

loger et leur donner à manger. Pour
le logement, ce n'était pas difficile,
mais pour la table, il ne fallait pas
ménager la marchandise.

Un jour, deux de ces batteurs de blé
travaillaient pour le syndic. Vers le

soir, quand ils ont soupe, madame
mit sur la table la soupe, des pommes
de terre en robe des champs, un quartier

de fromage et une livre de beurre.

Quand ils eurent manger la soupe,
les deux gaillards se mirent après la

livre de beurre et l'entamèrent aux
deux extrémités. Et la dame de leur
dire : "Il ne vous faut pas entamer
cette livre de beurre aux deux bouts,
cela n'a pas bonne façon". L'un des
deux Savoyards lui répondie : "Oh
il ne faut pas avoir peur, ma pauvre
tante, nous ferons si bien que les

deux bouts se rejoindront !"
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